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(5 cm.) ; 13 francs (7 cm.) ; 28 francs (10 cm.) — statuettes artis¬
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115 et 123 fr. (25 cm.). — Sur socle : 70 et 75 francs (15 cm.) ;
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couleurs, 2 fr. la douzaine franco. — Images Apparition de saint
Michel. — Images de Notre-Dame du Mont-Tombe (Vierge noire ,

3 fr. la domaine franco. — Photogravure " Imperet ", 32 X 24,
1 fr. franco. — Images diverses de saint Michel, en héliogravure
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VI. — puis ut Deus. Chant du pèlerin au Mont Saint-Michel. Partition
chant et orgue : 6 fr. 50 franco. — A saint Michel. Cantique de G.
Rbrahi», couronné au concours de composition de Tourcoing, 1919. Par¬
tition, chant et orgue : 5 fr. 50; partie de chant seul : 1 fr. 25
franco. — A saint Michel. Cantate de Marcel Laurskt. Partition, chant
et orgue : 3 fr. 30 franco ; chant seul : 0 fr. 85 l'unité franco. —
La France à saint Michel, par Ticrcilui, paroles et musique, 3 fr. la
doux, franco. — " Saint Michel, à votre puissance " et " O toi qui
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VII. — Scapulaires de saint Miche) : 1 fr. 25 l'unité franco.
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POUR NOTRE NEUVAINE MENSUELLE
(DU 15 AU 23 DÉCEMBRE 1935)

I

LE CATÉCHISME

Ox pourrait ajouter aux Litanies des Saints cette in¬vocation: « Pour que nous connaissions mieux notre
Catéchisme, nous vous en prions, Seigneur, écoutez-
nous. »

Inutile de disserter sur l'ignorance profonde où sont
de trop nombreux catholiques des vérités élémentaires
contenues dans le Catéchisme. C'est un fait. Il est la¬
mentable.

Deux réflexions, seulement :

1° Il y a trois Catéchismes catholiques, bien distin¬
gués par le Cardinal Gasparri, en particulier dans son
remarquable ouvrage (1). L'un es,t destiné aux petits

(1) Aux Editions du Cerf, Juvisy-sur-Orge (Seine-et-Oise).



— 218 —

enfants, qui se préparent à recevoir pour la première
fois la sainte communion, conformément au décret
Quam singulari de Pie X. L'autre, « pour les enfants »
est le cours normal pour les enfants de 9 à 12 ans. Le
troisième, destiné aux adultes, est la véritable base d'un
cours complémentaire.

Ici, il s'agit surtout de ce troisième catéchisme, qui
embrasse l'ensemble des doctrines de l'Eglise : doctrines
définies comme articles de foi, doctrines admises par les
diverses Ecoles de théologie catholique, ou conformes
à l'usage et au jugement communs des fidèles et aux¬
quels l'Eglise ne s'oppose pas. C'est un trésor qui con¬
tient le dépôt de la Foi, autrement dit les principales
vérités révélées par Dieu au genre humain, somme pré¬
cieuse de cette vie éternelle dont le Maître a dit, qu'elle
consistait « à vous connaître, vous, le seul vrai Dieu,
et celui que vous avez envoyé, Jésus-Chris,t » (Jean,
xvii , 3).

2° Une connaissance approfondie du Catéchisme est
extrêmement utile aussi bien aux catholiques, qu'à ceux

qui ne le sont pas. Aux catholiques d'abord, qui, possé¬
dant mieux la doctrine chrétienne, seront en mesure
d'y conformer davantage leur conduite. Aux non-catho¬
liques,, eux-mêmes, que notre science catéchistique édi¬
fiera et qui s'achemineront, en nous voyant, en nous
entendant, par la voie d'une sincère estime pour notre
foi, vers la conversion.

II

L'ACTION CATHOLIQUE
DANS L'AFRIQUE MÉRIDIONALE

L'Union Sud-Africaine, qui comprend la Colonie du
Cap, le Natal, le Transvaal et l'Orange, compte 8.250.000
habitants, dont 1.828.000 Blancs,, 105.000 Asiatiques et

le reste de race noire. Elle a été longtemps un champ de
missions réservé au protestantisme hollandais, et an¬
glais.

Depuis plusieurs, années le catholicisme y fait de sé¬
rieux progrès. De 176.000 en 1922, le nombre des catho¬
liques e$t passé, en dix ans, à 315.000.
Note caractéristique : l'avance très marquée sur le

terrain de l'Action Catholique et de renseignement.
Les laïques, au Transvaal, sont exeellement organisés
et le Synode des évêques a pu nommer un Comité per¬
manent, composé de laïques et membres du clergé, pour
étudier les, questions d'enseignement et traiter en son
nom avec les autorités civiles.

De plus, l'Action Catholique devra mener la lutte
contre le Colour-Bar, c'est-à-dire la législation destinée
à maintenir les gens, de couleur dans une situation in¬
férieure aux Blancs, qui redoutent de se voir dépossédés
de leur prestige et de leur autorité. En face de cette
politique égoïste, la race noire s,'agite,, s'organise, se
laisse entraîner par le communisme.

« Je me dois, écrivait Paul l'Apôtre, aux Grecs et
aux Barbares, aux savants et aux ignorants... (Rom. i,
14), Et en Dieu il n'y a pas acception de personnes.»
(Coloss. ni, 25). Pie XI ne parle pas autrement. Il es¬
père que l'Action Catholique, en groupant pour un effort
commun tous les fidèles, procurera enfin plus de justice
et plus de charité à ces pauvres Noirs, traités, trop sou¬
vent par les Blancs comme une race inférieure, victime
des plus injustes partialités.

Le moment est venu de renouveler l'abonnement aux
« Annales », pour 1936. Qu'on y pense.
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Memento

Messes. — Chaque lundi du mois de Décembre : mess.e pour
les Associés vivants et défunts de VArchiconfrérie de Saint
Michel.

Samedi 7 Décembre : messe pour les zélateurs et bienfaiteurs
des Œuvres du Mont Saint-Michel.

A Vautel de Saint Michel (à 7 heures, autant que possible)
messe pour la sécurité et la prospérité de la France, roijaume
du Sacré-Cœur et de Marie-Immaculée : 3, 10, 17, 24, 29 Décem¬
bre ; 7, 14, 21, 28; 29 Janvier.

Indulgences plénières en Décembre. — 1° Jour au choix pen¬
dant la Neuvaine ou dans les huit jours suivants. Même indul¬
gence pour toute autre neuvaine. — 2° Le saint, jour de Noël.
Archiconfrérie de Saint Michel. — 3° Jour au choix. Récitation
du chapelet de Saint Michel. — 4° Jour au choix. Archiconfrérie
de Saint Michel.

Conditions ordinaires.

Neuvaine générale de Janvier. — Du 15 au 23. — Intention

principale : L'estime du don de la Foi. — Intention mission¬
naire : La conversion des Luthériens.

La Vie de LOEuvre

Protecteurs. — Ont été, admis au nombre des Pro¬tecteurs des Œuvres du Mont Saint-Michel (100 fr.
versés en une seule fois) : famille forgue-Collet ; Mlle
Marie Jacquemar ; Mlle Akermann ; Mlle de Gurgy ;
Mlle Lucie Scliieber.

Zélateurs. — Ont reçu le diplôme ; Mlle Marie .Jac¬
quemart, Mlle Latrille, Mme Scliieber.
Associés. — Du 16 octobre au 15 novembre ; 239 asso¬

ciés nouveaux ont été inscrits dans l'Archiconfrérie de
Saint Michel.

Consécrations. — Du 16 octobre au 15 novembre : é/5
enfants ont été consacrés à saint Michel et à Notre-
Dame des Anges ;

Jacques Garen-c (Béziers) ; Jean Morvan (Pontorson) ; Jac¬
ques Frouin (Avramches) ; Alphonsine- et Adelia Niclin,; Marie
Darnour ; France- Lygd-amiis. ; Michelle- Bij|oux\ ; Jacqueline
Lebreton \{Saint-Gilles-les-Hauts) ; Bernard Gu-illet ; Charles
Rineau (Maillezais) ; Jean Koënig {Rouen} ; Yvonne Laurent
(.Aflou-Oran) ; Jeanne et Robert. Petitde-mange (Sainte-Croix-
aux-Mines) ■ Yvo-n -Coste (NavaceUffs) ; Je-an et Charles M-el-
cliior {Thionville) ; Michelle et Henri Lafon (Cazawx4a-Tesle) ;
Jean Labbé (Fougerolles) ; Jacques Rouxel (Cherbourg) ; René
et Bernadette La fontaine ; -Maurice et Marie Marin ; Luc-e-tte,
Madeleine et Jean -Lambert (Montbéliard) ; Thérèse Desbouil-
lo-ns ; Pierre -Gallien (Quettreville-sur-Sienne) ; Michel Dumas
{Paris) ; Paulette ; Françoise et Jacques Merlé ; Bernard
Massip ; Henri Pez-a-nt ; Michelle- Rousseau ; Guy Bonn-et :
André Aum-as-son (Dun-le-Palleteau) ; -Gocl-elièvre de Reis {Kuss-
selaère) ; Mariie S-cho-oubaert (Assebrouck) ; Michelle Noënen
(Bruges) ; Marie-Louise Binet {Brest) ; Michel Jourdain (Assé-
le-Boisne).



Pour les Vases Sacrés. — Reçu avec grande recon¬
naissance des boucles d'oreilles, offrande d'une pauvrs
kaman, et divers bijoux et débris,, rassemblés pour
saint Micliel.

*
* *

La Belle Verrière... est entièrement payée. Deo gra¬
tins !

Oui, merci à Dieu... et aux généreux bienfaiteurs !
Les offrandes qui seraient envoyées désormais, seront

versées, le cas échéant, à la caisse de la Restauration de
l'église paroissiale. Car il reste à faire !...

DEUX RÉALISATIONS TANT DÉSIRÉES

Combien de fois, nous a-t-on demandé la Méthode du

Chapelet de Saint Michel dans un format portatif, pra¬

tique, lisible, facile à insérer dans un livre, dans un
.sac...

Combien de fois a-t-on écrit au Directeur des Annales:
« Quel les, prières faut-il faire pendant la Neu vaine men¬
suelle ? »

Voici, enfin :

1° La Méthode, imprimée en caractères neufs, très li¬
sibles, sur 16 petites pages (10 cm. 1/2 x 6 cm, 1/2),
protégées, par une couverture cartonnée.
2° Une Neuvaine a Saint Michel et aux neuf Chœurs

des Anges (même présentation que la Méthode), absolu
ment inédite. Une brève introduction, des prières à dire
chaque jour de la Neuvaine, et des invocations variées,
vénérables formules consacrées par l'autorité de leurs
auteurs et la piété chrétienne. Chacun des neuf jours est
mis sous le patronage de l'un des, neuf chœurs des
Anges.

Ces deux broeliurettes plairont à tous. Mêmes prix
pour l'une et l'autre :

L'unité : 0 fr. 50 ; les 10 : 4 frv franco.
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DISCOURS

PRONONCE DANS LA BASILIQUE ABBATIALE

DU MONT SAINT-MICHEL, LE 29 SEPTEMBRE 1935
EN LA FETE DU GLORIEUX ARCHANGE,

PAR M. ILE CHANOINE I.ENOIR,

CURÉ DE SAINT NICOLAS DE COUTANCES

Excellence,
Mes Frères,

Lourdes, le (Mont Saint-Michel, deux noms bien chers à noscœurs de Catholiques et de Français, à nos cœurs de
Coutançais !

Lourdes et le Mont Saint-Michel, pour plus d'un parmi nous,
deux pèlerinages qui se succèdent, qui se confondent presque :
le premier est si proche comme date et toujours si présent par¬
le souvenir, et voici qu'en ce 29 septembre, fête de Saint Michel,
nous accomplissons le second.

Près de la grotte bénie, nous avons recueilli au plus in¬
time de notre âme profondément émue, de si prenantes leçons
Lourdes est la cité de Marie, et tout y parle ; et nous, avec un
cœur filial, avons parlé à la Vierge Immaculée.

Ici, encore, échange de leçons et de prières.
Que nous dit la Merveille et que dirons-nous à Saint

Michel ?

Monseigneur, si vos diocésains aiment les deux pèlerinages
de Lourdes et du Momit Saint-Michel, c'est qu'ils n'ont qu'à
vous suivre : ils reçoivent de leur chef de si beaux exemples.
C'est bien le cas de le dire : « dux et exemplar ! »

Que Notre Dame et Saint Michel bénissent l'incessant dé¬
vouement du Père et le docile attachement des fils !

I

Que nous dira la Merveille.?
Vous avez admiré, Mes Frères, cette montagne qui se dresse

superbe et sévère, sur les confins de la Normandie et de la
Bretagne ayant à sa base la Cité, au centre le Monastère et
au sommet la grandiose Basilique. Cette montagne, comme

on l'a si bien dit, vrai géant de. granit entre deux immensités,
« merveille incomparable de l'art chrétien, qui oblige à l'ad-
« miration et contraint au respect».

C'est qu'en effet ils ont une voix ces témoins du passe.
Dans l'Abbaye, ont travaille les savants Bénédictins,

établis au Mont Saint-Michel depuis la fin du xe siècle ! Comme
il est éminent leur mérite !

Quand on songe à la rareté des documents, à la. difficulté
de les lire et de les copier; quand osai songe ' à1 ces travaux
concernant l'Histoire, la philosophie, l'Ecritutè'sainte, la mu¬
sique sacrée, à ces ouvrages nombreux élaborés âanis ïê si¬
lence de la cellule et mûris sous les voûtes'du cloîtré, c'est
alors que le Mont Saint-Michel nous apparaît comme uii vrai
phare, qui projette sa lumière, sur les siècles.

Et que dire des œuvres de l'architecture : Nef romaine,
abside aux colonnes élégantes, voûtes élancées ; ailleurs, ' salie
des chevaliers, réfectoire, et ce cloître incomparable ?

A quel souffle puissant devons-nous ces admirables chefs-
d'œuvre que le monde nous envie ? Au génie de ces moines
que certains n'ont pas rougi d'appeler des. ignorante et des
arriérés. Ah ! que l'on ne vienne pas jeter au front du catho¬
licisme ce mot injuste, ce mot flétrissant d'obscurantisme !
Mais qu'ils ouvrent les yeux, ces aveugles volontaires, et qu'ils
mous disent si les moines étaient des ignorants !

Pour nous, Mes Frères, avec uni respect profond, mêlé de
la plus vive admiration, nous nous, inclinons devant ces feli-
gieux obscurs, devant ces gloires de l'Eglise et de notre cher
pays !

Si nous avions besoini d'une leçon de patriotisme (il est
toujours opportun de la recevoir), nous la trouvons ici.

.le n'en veux d'autre preuve que ces fiers remparts, der¬
rière lesquels ont si bien lutté les vaillants chevaliers, 'défen¬
seurs de la Cité Montoise. Cent fois attaquée, elle né cède ja¬
mais ; jamais elle m'ouvre ses portes à l'assiégeant. Rappelons
brièvement une page de notre histoire. C'est au xve siècle!
La France est divisée : Paris voit clans ses murs le monarque
anglais. Notre Basse-Normanclie est aux mains de l'ennemi,
Saint-Lô, Granviilè, Avranches scint en son pouvoir. Seul, le
Mont Saint-Michel, français toujours, résiste ! La lutte qui
s'y livre est des plus ardentes ; finalement l'anglais cède, la
victoire est complète. À qui le devons-nous ?
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Sans doute aux héroïques soldats, mais aussi à saint Mi¬
chel, qui tant de fois, au cours des âges, a ©ouvert notre chère
France d'une protection toute particulière ; à l'intrépide cham¬
pion de la cause de Dieu, si intimement liée à la cause fran¬
çaise ; à saint Michel venu pour répondre à l'appel suppliant
qui retentit toujours : « Saint Michel, à notre secours ! »

Leçon de patriotisme, leçon: de ferveur dans la prière.
iSi en effet le Mont Saint-Michel est fier de son Abbaye et

de ses remparts, il l'est surtout de sa Basilique, où des
milliers de pèlerins sont venus s'agenouiller pour la prière.

Vers les premières années du vin® siècle, saint Michel
apparaît à saint Autoert, évêque d'Avranches, et lui donne
l'ordre d'édifier un sanctuaire où la France viendrait l'honorer.

En dépit de prodigieux obstacles, l'ordre est exécuté, et
désormais, le Mont Saint-Michel devient le remdez-voius de la
prière.

Les saints, les princes et les rois, les évêques et leurs
fidèles accourent, gravissent la. Voie montoise ; les longues
théories de pieux visiteurs se déroulent tout le long des rem¬
parts et sous le cloître, pour venir jusqu'à ce sanctuaire où
nous sommes réunis à notre tour, pèlerins de l'Archange.

Avec quels accents de conviction profonde, de véritable piété,
d'amour sincère sont montées, sous ces voûtes séculaires, les
supplications à l'adresse de saint Michel.

Que ©es accents soient les nôtres, mes Frères, aussi bien
il s'agit maintenant de ce que nous devons dire au chef de la
Milice céleste !

11

Nous sommes venus apporter à saint Michel l'hommage
de notre vénération. L'Eglise nous demande d'honorer en lui
sa sublime dignité et les glorieuses fonctions qu'il remplit
près de lia Miajesté suprême.

Toutefois le culte des saints ne se borne pas à ces hom¬
mages pieux, nous les invoquons comme nos protecteurs au
Ciel. Et plus que jamais nous avons besoin de l'assistance du
saint Archiange ; plus que jamais il est nécessaire d'implorer
son secours et de marcher sur ses traces.

Saint Michel, c'est la force, c'est le courage par excel¬
lence ! Hélas ! que de défaillances autour de nous ! Que de
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faiblesses dans l'accomplissement du devoir chrétien sous
toutes ses. formes !

Qu'il daigne nous accorder, Celui que nous fêtons au¬
jourd'hui, des vaillants contre Satan, l'ennemi acharné de
notre salut, des vaillants contre les enchaînements du monde
pervers et les assauts multiples des passions. Qu'il nous donne
tes saintes énergies du courage chrétien qui ne transige pas
avec le devoir !

Saint Michel c'est lia vérité ! Au jour mémorable où les
Affliges révoltés prirent place du côté de l'erreur et de l'apos¬
tasie, il tse met à la tête de la phalange soumise à Dieu, ayant
liancé ce cri de ralliement : « Qvis ut Deus », Qui est semblable
à Dieu !

Comme il est pénible de constater, dans les rangs de nos
fidèles, lia défection et les ravages de l'erreur ! Oh ! il faut le
reconnaître, ce n'est pas souvent par méchanceté, par haine
du bien que l'on fait le mal ! Mais plutôt du fait que tant
d'âmes se sont fermées aux pures vérités de la foi. L'igno¬
rance religieuse est l'une des grandes plaies dont souffre notre
société moderne.

Réunis dians le sanctuaire de celui qui a protesté contre
l'erreur et combattre pour la vérité, demandons à saint Michel
que par son secours et sa puissante intercession, notre esprit,
notre vie tout entière soient imprégnés des lumineuses clartés
que projette notre foi ! Et nous resterons fidèles au Christ, dont
l'incontestable royauté doit s'exercer sur les individus, les
familles et la société, fidèles au iDieu de notre Baptême, au¬
quel nous avons fait le solennel serment de rester inviolable-
ment attachés !

Saint Michel, défenseur intrépide de la cause de l'Eglise
catholique, est aussi le protecteur spécial de notre chère
France !

Qu'elle soit renouvelée, affermie notre résolution de déve¬
lopper dans nos cœurs ces deux amours de notre Mère et de
notre pays ! Il n'est pas de plus nobles causes que nous puis¬
sions servir ! Catholiques et Français toujours ! Les deux
peuvent si bien s'allier et s'unir I

Mes Frères, rénumération des grâces que nous devons de¬
mander à saint Michel serait incomplète si nous avions- oublié
de lui recommander, en notre pèlerinage, notre heure dernière,
dont dépendra peut-être le salut de notre âme !
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Lorsque nous serons s-ur le point de quitter cette terre,
ceux qui inious assisteront, s'ils sont chrétiens, soucieux' de
leur devoir de charité fraternelle, diront : « Que saint Michel
« l'accueille ! »

Et quand cette pauvre âme sera purifiée de'"toutes Ses
taches, jusqu'à lia plus, petite, c'est saint iMichel Ijui sera son
introducteur dans, l'ëter-n-elle félicité.

Que de raisons d'être fidèles à redire tous les jours, plus
spécialement aux heures difficiles de la vie, mais surtout lors
de cet instant décisif qui serait de nature à donner le vertige,
n'étiait la confiance qui doit nous soutenir ; que de raisons
de redire : « Saint Michel à notre secours ! »

Pour entretenir et développer, dans l'âme des fidèles, la,
flamme du courage chrétien, pour lutter contre l'apostasie t
l'erreur, pour bénir et sanctifier ce passage décisif du temps à
l'éternité, le divin Fondateur de l'Eglise a voulu se servir du
ministère des Prêtres. N'est-il pas opportun de conclure la
série des demandes que nous adressons aujourd'hui à saint
Michel, en lui reoommiainidant la cause toujours si actuelle du
recruterne-rut sacerdotal ?

L'Archange ne saurait s'en désintéresser. N'y art-il pas
entre le sublime ministère des Anges près de la Majesté divine
et les fonctions sacerdotales plus d'une réelle analogie ?

Comme les anges, les prêtres n'-om-t-ils pas la mission de
louer Dieu, de lui présenter, la prière d'adoration, d'action de
grâce.de réparation et cle demande ?

Les uns et les .autres ne sont-ils pas près des fidèles les
-envoyés de Dieu ?

Ayons confiance que nous serons entendus lorsque nous
dirons à saint Michel : « Donnez-nous des prêtres, donnez-nous
de- saints prêtres. »

Cette grande intention n'a-t-elle pas été -d'ailleurs l'une
des principales prières, toutes celles que nous partions, en
mai dernier au sanctuaire de Notre-Dame -de Vire ? Et le
Père de nos âmes en annonçant tout récemment le pèlerinage
diocésain à N.-D. de Lourdes ne demandait-il pas « quie- l'on
« implore, pour le Diocèse, des prêtres, d-ont le nombre, le
zèle et la sainteté répondant aux besoins de l'heure présente- » ?

Songeant à tant de nos autels près desquels ne -monte plus
la fumée de l'enc-einis ; pensant à ces vides nombreux produits

dans les rangs de la milice sacerdotale, et pour l'avenir, pré¬
occupés de la relève, notre supplication se- fera plus fervente.

.Pous vous, Mes Frères, qui êtes tant, intéressés à cette
sainte cause, vous aurez à cœur de remplir ce -devoir de la
prière.

Bie-n plus, si un jour le regard du Divin Maître, du Souve¬
rain Prêtre, se dirigeait vers l'un, de- vos fils et lui disait •
« Suis-moi » ; si un jour cet adolescent, da-n-s un épanchement
intime et affectueux vous faisait part de son désir -d'être prêtre,
oli ! sachez bien, que retenir sur votre cœur celui que Dieu
appelle sur , le sien, ce serait beaucoup plus le- triomphe de
l'égoïsme que celui de l'amouir.

-Loin de contrarier une vocation sacerdotale, vous sauriez
favoriser son épanouissement ; mieux encore, vous -mériterez,
par votre vie chrétienne de tout point exemplaire, pour l'édu¬
cation religieuse que vous donnerez à vos enfants, vous méri¬
terez cet honneur et cette joie d'une fleur d'autel cueillie à
votre foyer !

Que saint Michel entende et exauce cette prière, unie à
toutes les supplications qui montent cle nos cœurs et de s-on
sanctuaire aimé !

Ainsi soit-U !



Adieux à nos Chers Défunts,

Nous recommandons aux prières de l'Archioonfrérie ceux
des Associés et Amis de saint Michel dont nous avons appris
le décès depuis la publication du dernier « Bulletin ».

Calvados. — Caen : Mme Aune. — Indre-et-Loire. — Saint-Avertin :
M. le Dr Gabriel Proust. — Manche. — Saint-Hilaire-du-Harcouet :
M. l'abbé Moisseron, chapelain épiscopal. — Briquebsc : Le R. P.
Michel Vivier, religieux de N.-D. de Grâce. — Pontopson : M. le cha¬
noine Cognault, curé-doyen. — Coutances : Mme Vve Pierre Girod, née
Agathe Cbâtel; Mme Vve Théodore Lepoil.née Hortense Thomasse — Ducey :
Mme Joseph Lecarheux. — Le Mesnil-A.mey : m. Alexandre Valentin. —
Sartilly : Mme Odile Lhoste-Coupard. — Maine-et-Loire. — Angers ;
Mme Eugène Delaunay, née Jpanne Lelranc. — Nord. — Lille : Mlle Marie
Duvignez, pieuse associée. — Pas-de-Calais. — Zeooers-Cappel : M. Julien
Frauchois. — Haute-Savoie. — Seynod : Mme François Jacquot, née
Marie Louise Rendu, très ancienne et fidèle abonnée. — Seine. — Paris :
M. Tancrède Rothe, chevalier de Saint- Grégoire le Grand, très dévot
au saint Archange : M. Deschâteaux. — Bois-Colombes : Mme Vve Hu¬
bert Toussaint. — Seine-Inférieure. — Bolbec : Mme Marie Recourt.
— Fécamp : Mme Louise Marchand. — Ile de la Guadeloupe. — PoiNte-
a— Pitre : Mme Emmanuel Baulié. — Ile de la Réunion. — Saint-
Denis : M. Paul Nirlo ; Mme Auguste Catrinne. née Joséphine Glénac;
Mme Gabriel Glénac. née Augusta Lartin; Mme Louis Glénac, née Julia
Florian ; Mme Agatina Boniface.

Sed Signifer, sanctus Michaëls reprœsentet eas
in Lucem Sanctam !
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Chez Pierre Téqui, 82, rue Bonaparte, Paris-VI».
Louis Lajoie, C. J. M. — Bonté Généreuse. Mère Marie de la
Nativité De>smons, Religieuse de N. D. de Charité du Refuge,
Supérieure du Monastère de Saint-Cyr, Rennes (1836-1907).
Lettre-préface de S. Exc. Mgr Mignen, archevêque de Rennes.
1 vol. grand in-12 de v1-350 pages. 27 gravures hors-texte.
Prix : 20 francs.
« Cher ami, vous avez écrit uni bien beau livre, dans lequel

se reflète votre âme apostolique, toute droite et rayonnante.
M,ais aussi, en ces pages drues, qui s'étendent à perte de vue,
domine les champs de blé en juillet, au pays de Pire, ondulent,
vivantes, dramatiques ou joyeuses, édifiantes — oh ! combien !
— les anecdotes que vous av«z recueillies, à la poignée, pieuse¬
ment, coji amore. Quelle riche moisson ! Mais savez-vous que
c'est digne de la Légende dorée, cette histoire de Mère Marie
de la Nativité 7

" Avant de l'écrire, vous nous révélez l'histoire d'une très
vieille maison, sanctifiée par les fils de Saint-Benoît d'abord,
du.XIe au XVIIe siècle; par les Bénédictines du Calvaire en¬
suite, jusqu'à la'Révolution. Dans ce c-adre historique, voussituez les Filles admirables de Saint Jean Eudes ; vous faites
connaître leur œuvre, leurs méthodes et les rouages compli¬
qués et délicats de ce qu'est un Refuge, adapté aux conditions
de la vie moderne. On lira cela avec curiosité.

« Et vous contez, contez sans vous lasser, ni lasser Je lecteur,la vie de votre héroïne. Je»dis bien : « héroïne ». Car il y a del'héroïsme — et du meilleur aloi et du plus pur surnaturel —
dans cette femme, religieuse, mère et « bergère d'âmes »,
grande bâtisseuse au surplus, et toujours si parfaitement à
Dieu dans la charité et l'abandon. Sous votre plume, les
traits viennent, les touches s'ajoutent aux touches, aisément,
délicatement. C'est un charme de vous suivre jusqu'au bout.

« Je souhaite à votre livre le succès qu'il mérite : le plus- large
et le plus franc ».

Abbé François Demore. — La Vraie Politesse. — Petit traité
sous forme de lettres à des Religieuses. I vol. in-12 de ix-226
pages. Prix : 10 fr.
La vraie politesse, dit l'auteur, « ajoute à la civilité ce que la

dévotion ajoute au culte public, les marques d'une dévotion
plus affectueuse, d'une bienveillance plus expansive, d'un plus
grand oubli de ses intérêts propres,» d'un plus grand dévoue-
mem au prochain, d'une humanité plus occupée des autres,
plus recherchée, plus exquise ». Envisagée ainsi dans toute
son ampleur et prise par son aspect le plus délicat, qui ne
voit qu'elle est comme la fleur de la charité chrétienne ?
Est-ce à dire qu'elle se passe de ces bases rudes, mais solides,

qui se nomment humilité, mortification, abnégation 7... Au con¬
traire, elle les suppose. A bien comprendre et pratiquer la po¬
litesse, on atteindrait les plus hauts sommets de la perfection.
Vraiment, je crois que ce n'est pas exagéré de l'affirmer, le
« petit traité » de l'abbé Demore a donc son importance. Ecrit
pour les Religieuses — qui auraient tout profit à s'en pénétrer
— il est non moins bon pour les chrétiens pratiquants, aux¬
quels, trop souvent, à tort ou à raison, on reproche leur défaut
de politesse. E.C.



Desclée de Brouwer et Cie, Editeurs
76 bis et 78, rue des Saints-Pères, PARIS (VII®)

Problèmes d'éducation, Collection dirigée par M. le Chanoine
Henri ipradel. — Marie Georges-Ramain. — L'Expérience Ma¬
ternelle et la Vie. — Avant-propos de Georges Ramain. —
Un volume de 258 pages. — Prix : 12 fr.
Alors qu'on pane avec raison d'une crise de la morale, voici

une mère de famille qui nous apporte le résultat de ses expé¬
riences et de ses méditations pendant de longues années. Il
n'est pas de meilleur témoignage, car il vient d'un esprit sé¬
rieux, réfléchi, observateur, d'une de ces mères qui ont pour
les éclairer ces intuitions qui peuvent conduire un esprit mé¬
ditatif à enrichir la psychologie. Ainsi on trouvera dans cet
ouvrage une fort intéressante étude du coeur considéré, non
comme une faculté de pure sensibilité, mais comme un. lien
entre l'intelligence et la volonté.
Ce qui ajoute au mérite de ce petit livre, ce qui en fait

l'intérêt supérieur, c'est que tout y est ramené 4 une doctrine
de la vie des plus remarquables, qui a servi à l'auteur de point
de départ, et d'où découle naturellement un renouvellement
des méthodes d'éducation.
Il ne s'adresse pas à une catégorie de lecteurs plutôt qu'à

une autre ; tous pourront toujours trouver du profit à le lire.
Rien n'y peut choquer des esprits scientifiques : l'auteur s'en
est assuré en le soumettant au jugement de savants distingués.

Noces pures, Noces fécondes. — Au jeune époux chrétien. —
Bettazzi (Prof. Rodolfo). Traduit de l'italien par J. Thomas-
D'Hoste. In-8, 1935, pag. 115. Frs. : 5.
iMiarietti, éditeur, rue Legnaino, 23 - Turin (Italie). En vente

chez les (Libraires 'Catholiques de la France.

Je suis heureux de louer sans aucune réserve le nouveau
livre du Prof. Bettazzi, que l'Editeur Marietti présente au public
e-n un élégant volume : Noces pures, noces fécondes. Tel l'écho
puissant du fils à la voix du iPère, tel le livre du fidèle à l'En¬
cyclique du Pape. Grâce à lui, se perpétue parmi le peuple,
avec une force nouvelle, la sainte et saine doctrine de l'Eglise
concernant une question de la plus liiaute importance : le ma¬
riage chrétien. L'auteur, très entendu en la matière, peut être
fier de son travail : traitant un sujet à lia fois si noble et si
délicat, il a répandu toute son âme, fait vibrer tout son art.
Pour lui, ce sujet fut comme un instrument dont il a tiré des
notes sublimes d'amour, de poésie, de sentiment, de morale, de
phiosophie, de religion et de science, tandis que dominant cons¬
tamment toute cette harmonie, résonnent en un rythme solennel
le Code du Droit canonique, l'Ecriture et les paroles des Saints
Pères.
Il est d'une discrétion, d'une élévation et d'une délicatesse

toujours égales, soit qu'il parle du mariage en tant qu'institu¬
tion divine et de l'unior. des époux et de ses fins, soit qu'il
nous entretienne de sa grandeur, de son état normal ou anor¬
mal et de sa fécondité.
Le livre dont la lecture, pourrait être, pour les autres, une

de ces prédications qui convertissent, est dédié aux époux
chrétiens : il sera pour eux un manuel de vie créatrice de sain¬
teté et de bonheur ; pour tous, ce sera une leçon sur la gran¬
deur de la Doctrine chrétienne, c'est-à dire sur les sublimes
valeurs dont elle est capable d'enrichir ceux qui la possèdent
complètement.. Prof. Doct. G. A.

.eâ
IHr.K5IMOH.MHN£S.


